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Les fibules du sanctuaire indigene de Martigny

Veronique Vodoz

Ce ne sont pas moins de 97 fibules que
le sanctuaire indigene, mis au jour entre

1976 et 1978 (voir F. Wible, p. 61 ss.),
a livre. L'une d'elles provient de l'interieur

de la cella (angle sud) et deux du
podium, mais toutes les autres etaient
dispersees tout autour du temple, jus-
qu'aux extremites de la surface fouillee.

L'examen du plan de repartition
des fibules montre que, si la concentra-
tion semble legerement plus forte dans
la zone situee ä 1'avant du temple, elles
n'en sont pas moins eparpillees de
facon aussi diffuse que les nombreux
exemplaires retrouves ä l'arriere et sur
les cötes du temple. Fait exception
toutefois un groupe d'une douzaine de
fibules (toutes de la premiere moitie du
Ier siecle apr. J.-C.) trouvees dans la fosse

situee devant le podium dans faxe
de la porte de la cella. Cette fosse, dont
il est impossible de determiner la fonction,

fut comblee avant la construction
de fautel dedie ä Mercure; les fibules
que l'on y a trouvees etaient incluses
dans le materiel de remplissage que les
constructeurs de fautel avaient recolte
vraisemblablement aux alentours im-
mediats de la fosse.
Sur toute faire fouillee, la succession
des couches archeologiques n'est pas
discernable de facon assez detaillee
pour permettre une etude stratigraphique

des fibules. En effet, celles-ci furent
en majorite decouvertes dans la couche
d'occupation du temple, ä l'interieur de

laquelle il est impossible de distinguer
des niveaux intermediaires, et oü le
materiel avait ete considerablement re-
mue.
On peut cependant signaler que trois
fibules de type 2.2 ont ete decouvertes
au meme emplacement; elles avaient
ete donnees en meme temps et se trou-
vaient donc in situ.

Präsentation du materiel

(selon le Systeme de classement typologi
par E. Rihai pour Äugst.)

;ique etabli

Cette typologie offre la possibilite
d'etre completee ä souhait, avantage
qui determina notre choix. La presence
ä Martigny d'un certain nombre de ty-

78 pes non representes ä Äugst necessita

en effet f introduction de nouveaux
sous-groupes: ceux-ci seront marques
d'un asterisque (voir page 80).

Tout en adoptant l'attitude prudente de

rigueur pour des evaluations statisti-
ques basees sur des series relativement
restreintes, on peut neanmoins faire les
observations suivantes:
- Si l'on pense que Forum Claudii
Vallensium fut fonde par Claude, alors que
le sanctuaire fonctionnait dejä depuis
plus d'un siecle, il est normal que les

groupes 1 et 2, les plus anciens, proviennent

en grande partie du temple (ä
l'exception des fibules »militaires« qui sont
aussi plus tardives).
- Le groupe 4, en moyenne posterieur
aux precedents, est plus equitablement
reparti.
- Par contre, les fibules ä charniere
(groupe 5) sont tres nettement majori-
taires dans l'habitat, et une datation
dans l'ensemble legerement posterieu-
re au groupe 4 ne suffit pas ä expliquer
ce desequilibre. Les origines de la fibule

ä charniere sont tres discutees, mais
on la considere en general comme un
element romain: dans des sites de
caractere indigene, eile temoigne plutöt
d'un certain degre de romanisation. A
Martigny, on constate une utilisation
massive de ces fibules dans l'habitat ro-
manise du Forum, et une tres evidente
retenue ä leur conferer une valeur
rituelle dans le cadre de la religion tradi-
tionnelle. Seules les pieces ä pied en
forme de tete animale (5.17) sont majo-
ritaires au temple: ces 3 exemplaires
suffisent-ils ä prouver qu'une valeur
symbolico-religieuse particuliere leur
etait attachee?

- Les fibules emaillees du groupe 7 sont
bien representees au temple, et les 4

exemplaires zoomorphes en sont issus.
Offrait-on de preference les objets les

plus decoratifs, parce que leur prix et
leur beaute les rendaient plus dignes de
la divinite, oü considerait-on en priorite
le facteur symbolique? II est probable
que les deux elements sont intervenus
conjointement.
L'ecrasante majorite des pieces date du
Ier siecle apr. J.-C. Certaines pieces
toutefois sont anterieures ä l'ere chretien¬

ne et d'autres se situent au Ile siecle.
Par contre, les types du Ille sont extre-
mement rares et ceux du IVe totale-
ment absents, refletant ainsi de facon
plus accentuee une tendance que l'on
constate dans l'ensemble du site: Lha-
bitat n'a livre que 2 fibules du IVe
siecle, et guere plus du Ille siecle que le
temple. Pourtant, ä ces epoques, la ville
manifeste une certaine vitalite attestee

par le materiel archeologique, et le temple

etait encore en fonction, comme le
montrent de nombreuses monnaies du
IVe siecle. A Martigny, la fibule comme
objet utilitaire et decoratifpasse de mode

ä la fin du Ile siecle, et sa disparition
comme objet votif va de pair.
II est certain que les fibules ont joue un
röle important dans le monde religieux
gallo-romain; ce röle, encore peu etudie,

semble lie ä une Interpretation
symbolique de la fonction meme de la
fibule: »s'attacher« le dieu au moyen
d'un objet servant ä attacher2.10 fibules

du temple avaient ete deformees
avant d'etre offertes, precaution que
prenait le fidele pour debarrasser l'ob-
jet de sa fonction pratique, et eviter que
son offrande ne soit reutilisee.

Nous avons la chance de connaitre au
moins une des divinites auxquelles
etait consacre le sanctuaire: Mercure,
le plus venere des dieux du pantheon
gallo-romain. II y a lieu de se demander
si la pratique d'offrir massivement des
fibules est une caracteristique de son
cuite, d'autant plus que les deux fana
d'Argentomagus (dont la duree d'occupation

co'fncide avec celle de notre temple),

dont l'un au moins est dedie ä

Mercure, livrerent aussi un grand nombre

de fibules3. La frequence comparee
des differents types rappeile celle de

Martigny: rarete relative des types ä

charniere et forte Proportion des types
de tradition celtique.
Le catalogue des temples gallo-romains
d'Europe continentale dresse par P. D.
Hörne et A. C. King4 permet de recen-
ser quelque 26 sanctuaires dedies ä

Mercure ou susceptibles de 1'avoir ete:
sur ces 26, 4 seulement renfermaient
des fibules. Par contre, bon nombre de
sanctuaires consacres ä d'autres divini-
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tes (Mars Mullo, Mars Cicolius, Sol et
Luna, Dea Ianuaria, Apollon, Deus Gi-
sacus, Dea Caiva, etc.) en ont livre.
Mercure n'apparait donc pas comme le
beneficiaire privilegie de ce type
d'offrandes.

II s'agit donc d'un usage qui s'inscrit
dans un contexte religieux plus vaste
que celui d'un cuite particulier, et qui
puise ses racines dans des traditions
d'origine celtiques, telles qu'elles sont
attestees par exemple pres de Cornaux
(»Les Sauges«) dans le canton de
Neuchätel.
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Toutes ces fibules sont en bronze, sauf
deux. Elles representent le 43,5% de
l'ensemble des trouvailles livrees par
fantique Octodure jusqu'en 1981; elles
ne sont malheureusement d'aucun se-
cours pour l'etude chronologique des

types, en raison du brassage de la couche

archeologique dont elles proviennent.

Quant au reste, 39,4% proviennent

de l'habitat, 11,6% de tombes ex-
humees ä la fin du siecle dernier et le re-
liquat, produit de differentes fouilles
anterieures ä 1973 se trouve disperse
dans plusieurs musees suisses.

Distribution des pieces enfonction de leur lieu de
decouverte
(Uniquement pour les types presents au tem-
ple)

TYPE TEMPLE HABITAT6 TOMBES 6

1.1 8 ex. 2 _
1.3 1 - -
1.4 5 _
1.6 1 3 _
1*11 2 3 _
1*12 2 - -
1*12 2 - -
2.2 9 4 4
2.6 1 - -
2*13 5 1 -
2*14 1 - 2

3.12*6 1 _ _
3.14 1 2 -
4.1 1 1 _
4.2 3 KT)
4.4 1 3 l
4.5.1 1 - _
4.5.2 5 4 4
4.5.3 1 _ 6
4.5.5 2 1 _
4.5.7 1 3 _
4.7 : 3 2
4.8 2 1 -
5.2 2 6 1

5.7 2 3 1

5.12 3 8 -
5.15 1 1 -
5.17 4 2 -
7.11 2 _ _
7.13 1 - -
7.16 ; 3 _
7.20 l - -
7.23 l _ _
7.25 3 - -
8.1 1 - -
*Ü 1 4 -

80

Les types

II faut mentionner d'abord deux fibules bien
anterieures ä la construction du temple:
1 fibule ä timbale (»Paukenfibel«), forme caracteristique

du Hallstatt final. Bien que son etat de
conservation ne permette pas une determina-
tion tout ä fait precise, l'exemplaire de Martigny
semble se rattacher au type IX de J. Bergmann? qui
represente un stade d'evolution tardif du type (la
Tene ancienne). (Fig. 1,1).
1 fibule du type de la Certosa, forme bien connue
de la Tene ancienne. (Fig. 1,2).
Ces deux pieces semblent bien constituer des
trouvailles isolees (ä mettre toutefois en relation avec
une monnaie grecque et un fragment de pectoral
hallstattien), aucune fibule de la Tene moyenne ne
venant faire le lien entre elles et celles de laTene
finale comme les fibules de Nauheim.

Type 1.1, fibules de Nauheim
(Ettlinger« 1)
8 exemplaires, dont l'un est ä rapprocher du type
5b de M. Feugere9. 2 ont ete aplaties volontaire-
ment, et une porte encore un fragment de chainette
accrochee au pied. C'est le seul temoignage ä
Martigny d'une pratique par ailleurs bien connue d'of-
frir des fibules par paire. Si l'on excepte les 2 fibules
mentionnees plus haut, celles-ci sont les plus
anciennes de notre sanctuaire. Les premiers
exemplaires apparaissent au tout debut du Ier siecle av.
J.-C., et le type connait son apogee entre 70 et 20
environ, epoque oü il envahit le marche, avant de
decliner progressivement des Auguste pour dispa-
raitre completement sous Tibere.
Cette serie vient confirmer que le temple etait
frequente des la deuxieme moitie du Ier siecle av. J.-C.
au plus tard. (Fig. 1,3).
Type 1. 3
(Ettlinger 1, var)
1 exemplaire. La datation est ä placer dans le meme

horizon que le type de Nauheim.
Type 1. 4, fibules »pseudo-la Tene moyenne«
(Ettlinger 3)
5 exemplaires. L'un d'eux est plus petit que la
moyenne. Ces fibules sont frequentes dans toute la
Gaule des l'epoque de Tibere et Claude, mais on en
rencontre encore jusqu'ä la fin du Ier siecle ä

Äugst. (Fig. 1,4).
Type 1. 6, fibules »militaires«
(Ettlinger 4)
1 exemplaire de ce type caracteristique surtout des
regions rhenanes et danubiennes, qui se repand
des l'epoque flavienne pour perdurer jusqu'ä la fin
du Ile siecle. (Fig. 1,5).
Type 1. *11, fibules ä manchette
(Ettlinger 5)
2 exemplaires, dont l'un pourrait appartenir plutöt
au type l.*12. La datation de E. Ettlinger3 (20 av.-
20 apr. J.-C.) a ete abaissee par M. Feugere4, qui
considere ce type comme essentiellement clau-
dien. (Flg. 1,6).
Type 1. *12, fibules de Jezerine
(Ettlinger 5, Taf. 2,14)
2 (ou 3, cf.: type l.*ll) exemplaires. Martigny se
situe ä la limite nord de la sphere d'extension de ce
type, frequent surtout en Italie du nord, en Yougos-
lavie et en Gaule meridionale ä la deuxieme moitie
du Ier siecle av. J.-C. (Fig. 1,7).
Type 1. *13
2 exemplaires d'un type dont il n'a pas ete possible
de trouver de paralleles satisfaisants, sinon les
exemplaires 899 et 902, de type 6c chez M. Feugere4,

dates ä St.-Bertrand-de-Comminges de l'epoque

de Claude ä l'epoque flavienne. (Fig. 1,8).
Type 2. 2, fibules gauloises simples
(Ettlinger 9)
9 exemplaires, dont un en fer et un autre deforme
volontairement. Ce type, date de la premiere moitie

du Ier siecle apr. J.-C, extremement frequent
dans les provinces romaines occidentales, est aussi
le mieux represente de tous au temple de Martigny.
Les exemplaires en bronze forment une serie de
grande homogeneite typologique. (Fig. 2,9).
Type 2. 6, »Knickfibeln«
(Ettlinger 18)
1 exemplaire, le seul connu en Valais, d'un type
frequent dans les provinces germaniques pendant la
premiere moitie du Ier siecle apr. J.-C. (jusqu'au
troisieme quart du Ier siecle ä Äugst). (Fig. 2,10).
Type 2. *13, fibules gauloises a ailettes
(Ettlinger 10)
5 exemplaires d'un type tout ä fait caracteristique
du Valais gallo-romain, d'oü provient le 55% des
fibules connues de ce type et oü elles furent tres
certainement fabriquees, entre 10 av. et 30 apr. J.-C.
selon E. Ettlinger3. II est presque surprenant que la
serie n'en soit pas plus fournie. (Flg. 2,11).
Type 2. *14, »Kragenfibeln«
(Ettlinger 19)
1 exemplaire deforme. La datation traditionnelle
Auguste - Tibere a ete remise en cause parM.
Feugere9, qui fait remonter l'apparition du type vers 50
av. J.-C. II s'agirait donc, avec les fibules de
Nauheim et celles de Jezerine, d'un des exemplaires les
plus anciens du temple. (Fig. 2,12)
Type 3.12. *6, fibules coudees
(Ettlinger 53)
1 exemplaire, d'un aspect argente differant passa-
blement de celui que confere le zingage applique
tres frequemment sur d'autres types. Cette fibule

appartient ä une Variante assez rare de la »Kniefibel«

(cf.: A.Böhmeio, Fundliste n°12),la Variante F
du type 12 deW. Jobstu et21fd'A.Böhme,quel'on
rencontre sur le limes rheto-germanique dans la
deuxieme moitie du Ile siecle apr. J.-C. (Fig. 2,13).
Type 3.14
(Böhme 44)
1 exemplaire dont le decor est perdu. Comme le
precedent, ce type provient du domaine rheto-
germanique et couvre la deuxieme moitie du Ile
siecle et Ja premiere moitie du Ille. Fig. 3,14).
Type 4.1
(Ettlinger 20)
1 exemplaire, l'un des 2 seuls connus provenant du
Valais. Ce type, originaire du nord de la Suisse
(probablement fabrique ä Äugst), se rencontre pendant
tout le 1er siecle, avec predominance sous Tibere et
Claude. (Fig. 3,16).
Type 4.2
(Ettlinger 21)
2 exemplaires, l'un deforme volontairement. Ce type

est caracteristique des contextes d'epoque Tibe-
re-Claude dans le nord de la Suisse et la France
Orientale. (Fig. 3,17)
Type 4. 4, fibules de Langton-Down
(Ettlinger 23)
1 exemplaire. Le type est frequent dans toute l'Europe

romaine occidentale, et date de la premiere
moitie du Ier siecle (bien que, comme le precedent,
on le rencontre encore pendant la deuxieme moitie
du Ier siecle). (fig. 3,15).
Type 4. 5, fibules ä »queue de paon«
(Ettlinger 24, 25, 25A, 26, Taf. 7,13)
1 exemplaire mal conserve.

4.5.1 (Ettlinger 24): 1 exemplaire de cette
Variante precoce (Auguste-Tibere).
4.5.2 (Ettlinger 24): 5 exemplaires ä disque
rond, dont un de tres grande taille. En Suisse, ce
type est particulierement frequent dans le Valais

(cf. E. Ettlingen); ä Martigny, il figure parmi
les mieux representes. II apparait sous Tibere et
dure jusqu'au troisieme quart du Ier siecle.
4.5.3 (Ettlinger 25 A):l exemplaire en mauvais
etat de conservation. Datation: 20 av.-30 apr.
J.-C, mais ä Argentomagus, on en trouve
jusqu'ä la fin du Ier siecle.
4.5.5 (Ettlinger 25): 2 exemplaires. L'extension
et la datation de ce type sont comparables ä Celles

de 4.5.2.
4.5.7 (Ettlinger 26, Taf. 7,13), fibules äarczoo-
morphe: 1 exemplaire d'une Variante dont
M. Feugere? abaisse ä Claude-Neron une datation

generalement augusteenne. (Fig. 4,18-20).
Type 4. 7, fibules ä »queue de paon« plates
(Ettlinger 26, Taf. 7,12)
3 exemplaires dont le decor fixe au disque a disparu.

Le type date de l'epoque de Claude jusqu'ä
Neron, et connait une sphere d'extension comparable

ä celle de 4.5. (Fig. 4,21).
Type 4. 8
(Ettlinger 27)
2 exemplaires, dont l'un temoigne d'une repara-
tion antique. Ce type couvre ä peu pres les trois
premiers quarts du Ier siecle apr. J.-C. (Fig. 4,22).
Type 5.2, fibules d'A ucissa
(Ettlinger 29)
2 exemplaires, dont un peut-etre inscrit. II s'agit du
type le plus utilise de la premiere moitie du Ier siecle

; vehicule d'abord par les legionnaires des l'epoque

augusteenne, il se repand ensuite dans tout le
monde romain oü on le trouve dans des sites aussi
bien civils que militaires (jusqu'au troisieme quart
du Ier siecle). Cependant, il ne semble guere avoir
sa place au sein d'un lieu de cuite de tradition
indigene celtique. Le fanum d'Argentomagus n'en livra
qu'un seul exemplaire. (Fig. 4,23).
Type 5. 7

(Ettlinger 34)
2 exemplaires zingues et aplatis volontairement.
Ce type, tres courant, est date d'environ 20 ä 80
apr. J.-C. (Fig. 4,24).
Type 5.12
(Ettlinger 31)
3 exemplaires zingues, dont un aplati volontairement.

Aussi populaire que le precedent, ce type est
legerement posterieur: depuis environ 20 jusqu'ä
la fin du Ier siecle. (Fig. 4,25).
Type 5.15, fibules ä charniere niellees
(S. RieckhofP2, Scharnierfibeln C4)
1 exemplaire zingue et aplati volontairement.
Bien represente ä Äugst et Vindonissa, ce type



apparait sous Claude et dure jusqu'au debut du
Ile siecle. (Fig. 4,26).
Type 5.17, fibules ä charniere ä arc emaille
(Ettlinger 36 et 37)
4 exemplaires, dont un aplati volontairement; 3

ont un pied en forme de tete d'animal. Ce type est
date de la premiere moitie du Ile siecle surtout,
mais apparait dejä avant ä Äugst. (Fig. 5,27-29).
Type 7.11, fibules en forme de tutulus
(Ettlinger 50)
2 exemplaires. On compte ä Äugst 2 exemplaires
flaviens, mais le type est generalement considere
comme plus tardif(jusqu'au Ille siecle). (Fig. 5,30).
Type 7.13
(Ettlinger 45)
1 exemplaire. La datation communement admise
est 150 ä 200 apr. J.-C. (Fig. 5,31).
Type 7.16
(K. Exneri3, Gruppe II)
2 exemplaires. Certaines pieces d'Augst sont
datees stratigraphiquement du troisieme quart du
Ier siecle dejä, et la datation proposee parK. Exner
(deuxieme moitie du Ile siecle) ne convient que
pour des pieces tres richement decorees; celles de

Martigny sont probablement ä placer ä mi-chemin
entre ces deux extremes. (Fig. 5,32).
Type 7. 20
(Ettlinger 45)
1 exemplaire, dont l'attribution ä ce type n'est pas
absolument satisfaisante; mais la riche decoration
emaillee s'accommode bien d'une datation ä la fin
du Ile siecle. (Fig. 5,33).
Type 7.23, fibules zoomorphes niellees
(Ettlinger 47 et Feugere 29 a 15)
1 exemplaire zingue en forme de pigeon. On trouve
des paralleles parmi les pieces attribuees par M.
Feugere ä un atelier (l'atelier C) qu'il localise en
Bourgogne ou ä Alesia, actif entre 25 et 75 apr. J.-C.
environ. (Fig. 5,34).
Type 7.25, fibules zoomorphes emaillees
(Ettlinger 48)
3 exemplaires, un daim, un lievre et un coq. Le type
est generalement place au Ile siecle, mais certaines
pieces dont la decoration emaillee est encore res-
treinte (tel notre daim) sont probablement
anterieures (fin Ier siecle). De multiples copies quasi-
ment conformes de notre lievre se trouvent parse-
mees en divers points de l'Empire, et le daim est

certainement issu du meme atelier qu'une piece de
meme type provenant d'Augst (cf. E. Riha,n° 1747).
(Fig. 5,35-37).
Type 8.1, fibules en omega
(Ettlinger 51)
1 exemplaire d'un type en usage des les premiers
temps de l'Empire jusqu'au IVe siecle. II est interessant

de rappeler que plus de 200 fibules de ce type,
toutes en fer, ont ete decouvertes au fanum du
Tremblois ä Villiers-le-Duc, oü elles avaient
certainement un röle rituel bien precis ä joueri4. (Fig.
5,38).
Type *9, fibules en tenailles
(Ettlinger 52)
1 exemplaire. Ce type, qui dure en tout cas tout au
long des Ile et Ille siecles, souleve moult discus-
sions, de par son caractere unique. Les 4 exemplaires

provenant de Martigny forment un groupe ty-
pologiquement tres homogene.
il reste ä signaler 2 fibules (dont une en fer) en trop
mauvais etat pour se preter ä une etude typologi-
que, 6 ardillons de fibules ä ressort, 2 de fibules ä

charniere, 1 de fibule en omega et 1 indetermine.
(Fig. 5,39).

te:FP!";k™iltell

w
27

o

32

28

IE»

29

:'SE

iii
Site

PPlitilillteli
;;Iill|l!|ii!fi
ifjl?

3C

iftfitiEzEiEEi*«AllS #,'
' EzSfczzE'

31

fig-5

' 34

36

EfpSi
35

37

38

39
Si ils.

Illustrations: Photographies Direction des fouilles
d'Octodurus.
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Die Fibeln aus dem galloromischen
Tempelbezirk von Martigny
Die Ausgrabungen der Jahre 1976 bis 1978
haben insgesamt 97 Fibeln zutage gefördert,

die meisten verstreut um den Tempel
und in einer Grube vor dem Kultbau.

Die Formen verteilen sich auf Typen, die
von der Mitte des 1. Jahrhunderts v. Chr.
(Nauheimer Fibeln) bis ins 3. Jahrhundert
n. Chr. gebräuchlich waren, mit Schwergewicht

im 1. Jahrhundert n. Chr.
Die Fibeln wurden eindeutig als Opfergaben

dargebracht und teilweise deformiert.
Die Sitte, Fibeln an heilige Stätten
darzubringen ist weit verbreitet und könnte
ihren Ursprung in keltischem Brauchtum
haben.

Le fibule del santuario galloromano
di Martigny
Gli scavi del 1976 fino a 1978 hanno messo a

giorno 97 fibule sparse intorno al tempio e

in una piccola fossa davanti ad esso.
Si tratta di forme in uso dalla metä del 1°

secolo a. C. (tipo di Nauheim) fino al 3° secolo

d.C, per lo piü del 1° secolo d.C.
Le fibule erano senza dubbio oggetti votivi
ed erano parzialmente deformate. Si tratta
di un uso molto esteso ed e probabilmente
di origine celtica. S.S. 81
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